
 

 
 

Journée « Portes ouvertes » du Parti Social démocrate (PSD) 
Fête du Travail, Bucarest, 1er Mai 2007 

 
Intervention de Philip Cordery,  

Secrétaire général du Parti socialiste européen 

 
 
Chers amis, chers camarades, 
 
Je vous souhaite à tous au nom de tous les socialistes et sociaux-démocrates européens 
une BONNE FETE du 1er mai. 
 
Le 1er mai, la fête internationale du travail, est un jour de commémoration, un jour de 
souvenir, un jour d’espoir pour tous ceux qui luttent pour les droits des travailleurs. 
Syndicats, partis politiques, simples citoyens se rassemblent et défilent pour faire valoir leurs 
droits. 
 
Oubliez le détournement que le régime communiste a pu faire de cette fête. Le 1er mai n’est 
pas la fête de l’armée oppressive, c’est la fête de tous les travailleurs, employés, artisans, 
agriculteurs, chômeurs qui luttent pour leurs droits ; leurs droits sociaux, des salaires 
décents, leurs droits à la liberté d’expression, leurs droits à la démocratie. 
 
Tous les jours nous luttons pour ces droits car l’oppression dans le travail est 
malheureusement toujours d’actualité. Il est absolument inacceptable que, au 21ème siècle 
dans le cœur de l’Union européenne ici à Bucarest une employée d’une grande firme d’audit 
puisse mourir d’épuisement, mourir d’un travail intense. Il est inacceptable que les 
sauvegardes sociales ne soient pas respectées dans une multinationale. C’est de 
l’esclavage pur et dur. Je souhaite dédier cette journée à RALUCA STROESCU, morte à 
l’age de 32 ans d’épuisement dû au travail poussé à l’extrême. 
 
 
 
Plus jamais ça ! Il ne doit plus y avoir de Raluca.  
 
La responsabilité sociale de l’entreprise fait partie intégrante du projet des Socialistes 
européens pour une nouvelle Europe sociale. Le parti socialiste européen veut construire 
l’Europe, pas pour les marchés financiers, pas pour les élites, pas pour les multinationales, 
mais pour les gens. Les citoyens sont au cœur de notre projet. C’est cette orientation que 
nous avons adoptée lors de notre dernier congrès à Porto en décembre dernier. C’est cette 
orientation que nous voulons développer au niveau européen. L’Europe sociale est notre 
priorité commune. La droite veut uniquement la compétition, le libéralisme pour l’Europe, 
nous voulons une Europe qui protège, une Europe qui développe des droits nouveaux afin 
que les être humains s’épanouissent. 
 



 

Le PSD a raison de  remettre cette belle fête du 1er Mai au goût du jour en Roumanie et je 
suis heureux d’y participer, avec de nombreux autres socialistes et sociaux-démocrates 
européens et d’apporter ainsi notre soutien à vous tous qui voulez le changement pour une 
Roumanie plus sociale et résolument ancrée en Europe. 
 
La mobilisation pour cette journée portes ouvertes, les stands, la présence de nombreux 
« militants » du PSE et de nombreuses personnalités sont des signes importants d’un parti 
qui croit en ses valeurs, d’un parti en mouvement, d’un parti ouvert sur la société, sur sa 
jeunesse et sur tous les mouvement sociaux, d’un parti qui est du côté des travailleurs et 
tous ceux qui luttent dans ce pays, 
 
Le 1er Mai est une journée d’espoir pour tous ceux qui veulent le changement, qui se battent 
pour une société meilleure. 
 
Le parti du changement en Roumanie, c’est clairement le PSD. Depuis plusieurs années que 
nous voyons ce parti se développer au sein du PSE, nous sommes tous fiers de son 
développement, du rôle de Mircea Geoana. Le PSD jour un rôle très important dans la 
modernisation du Parti socialiste européen et contribue à le transformer en un vrai parti 
politique européen.  
 
Le PSD, son développement, sa modernisation, son attachement au progrès social contraste 
sérieusement avec les dérives inquiétantes du Parti démocrate et du président Basescu. 
 
Il y a 5 mois nous fêtions à travers toute l’Europe l’entrée de la Roumanie dans l’Union 
européenne. Ce fut un moment de joie, d’espoir. Le continent se réunifiait. Toute l’Europe 
regardait avec espoir la Roumanie qui entrait dans le cercle des démocraties européennes et 
allait entamer une phase de progrès économique et social. 
 
5 mois après, il n’en est rien. Un seul homme a mobilisé l’attention et a détruit l’image du 
pays, Traian Basescu. 
 
La démocratie fait partie intégrante des valeurs de l’Union européenne. Comment un 
président de la République peut-il bafouer la démocratie à ce point ? 
 
La démocratie repose, chers amis, sur le Suffrage universel, sur le choix des citoyens et 
l’incarnation de ce choix s’appelle le Parlement, institution élue pour présider aux destinées 
d’une nation. 
 
Remettre en cause ses décisions en permanence, refuser ses choix est digne des plus 
grandes dérives totalitaires de l’histoire contre la démocratie. 
 
Qui sont les despotes en Roumanie Monsieur BOC ? 
 

- Ceux qui utilisent le pouvoir que leur a conféré le peuple pour exercer leurs  droits de 
contrôle pour que la démocratie soit sauvegardée ; ou 

- Ceux qui utilisent le pouvoir que leur a conféré le peuple pour faire pression sur les 
fonctionnaires et sauvegarder les intérêts d’un clan,  d’une personne ? 

 
Le Parti démocrate n’en est pas à son 1er renoncement. Il n’y a pas si longtemps, le PD se 
disait social-démocrate et faisait tout son possible pour rester au Parti socialiste européen. 
Peu de temps après, le congrès du PD votait une ligne populaire, pour dire les choses 
clairement : conservatrice, de droite… 
 



 

Et voici qu’un an après le renoncement idéologique, voici le renoncement 
démocratique. 
 
Où s’arrêtera Monsieur Basescu ? Peut-on encore lui faire confiance après deux 
renoncements de la sorte. Qui peut faire confiance à un homme qui fait en permanence le 
contraire de ce qu’il dit ? 
 
Et que dire du soutien affiché du Parti Populaire Européen ? Ce n’est pas la première fois 
que le PPE décide de soutenir une action anti-démocratique. Après avoir soutenu la droite 
hongroise dans la rue contre un Premier Ministre nouvellement élu, contre une majorité issue 
du Suffrage universel, voilà une fois de plus le Parti « populiste » européen qui soutien une 
action anti-démocratique contre un Parlement roumain élu au suffrage universel. 
 
Cher amis la droite est partout sans vergogne. De Basescu à Sarkozy, de Berlusconi aux 
frères Kacinsky en Pologne, la droite est prête à tout pour le pouvoir.  
 
Le PSE soutient sans réserve le PSD de Mircea Geoana, son action démocratique et 
moderne, sa volonté de renouvellement politique. Le parti du changement, de l’intégrité 
politique, du progrès social c’est clairement le PSD. 
 
Ce mois de mai est un mois important pour la Roumanie, pour l’Europe, un mois de fortes 
mobilisations pour faire progresser la démocratie 
 
Le 1er Mai, pour dire non à l’esclavage, pour qu’il n’y ait plus jamais de Raluca, de 
travailleurs victimes de leur effort. Pour dire oui aux droits sociaux, au progrès social, aux 
salaires décents. 
  
Le 6 mai, pour dire non en France au social-conservatisme de Sarkozy et pour dire oui au 
changement avec Ségolène Royal. 
 
Le 19 Mai, pour dire non au despotique Train Basescu et pour dire oui à une Roumanie 
démocratique, européenne et sociale. 
 
Vive le 1er Mai, Vive le PSD  

 


